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tion du patrimoine vaudois.
Ouverte au public une fois par
mois, cette maison de maître du
XVIIIe siècle devrait être davan-
tage accessible. «L’idée est notam-
ment de se rapprocher des ensei-
gnants en proposant des visites
guidées clés en main pour les clas-
ses.» Dès l’automne, la grange ré-
novée pourra aussi accueillir des
conférences, des spectacles ou
des expositions.

Pour Béatrice Lovis, le grand
défi est d’éveiller l’intérêt des jeu-
nes générations. «Comme dans
la plupart des associations, nos
membres sont plutôt âgés. Ce
n’est pas un problème dans la me-
sure où ils sont prêts à transmet-
tre leur savoir et leur passion.»
Cette initiation doit aussi passer
par les réseaux sociaux car c’est
là que les jeunes s’informent et se
tiennent au courant des manifes-
tations. «Vaud est le canton qui
fait le plus d’entrées durant les
Journées du patrimoine. Mon am-
bition est d’organiser des visites
de monuments durant toute l’an-
née et pas seulement sur deux 
jours.» La nouvelle présidente 
souhaite aussi ouvrir les chantiers
de rénovation. «Il faut donner une
image positive du patrimoine, que
les Vaudois en soient fiers. Nous
ne devons pas juste passer pour
des empêcheurs de tourner en
rond», conclut-elle.

tie des instigateurs de la pétition
contre le projet de vente d’une
vingtaine de cures initié par Pas-
cal Broulis, entend bien revenir à
la charge sur le renforcement des
Monuments et sites.

Outre l’action politique,
la nouvelle présidente caresse le
projet de faire de la Doges, le ma-
gnifique domaine qui abrite le se-
crétariat à La Tour-de-Peilz, un
point de ralliement de la préserva-

un œil sur les monuments classés
en note 3 ou 4. «Nos membres
assument bénévolement cette tâ-
che car la Section des monuments
et sites, sous-dotée en personnel,
n’a pas les moyens de le faire»,
souligne Béatrice Lovis. Elle ap-
pelle le Canton à s’inspirer de 
l’exemple bernois, où les autori-
tés ont mandaté la section locale
et la défraie pour cette prestation.
L’historienne de l’art, qui fait par-

Rencontre
La nouvelle présidente de 
Patrimoine Suisse Vaud 
a des idées plein la tête. 
Le Canton n’a qu’à bien se 
tenir

Laurent Aubert

La passion du patrimoine. C’est
ainsi que Béatrice Lovis explique
son engagement au sein de Patri-
moine Suisse. Samedi passé, cette
historienne de l’art a été élue à la
présidence de la section vaudoise,
en remplacement de Denis de
Techtermann, qui a assumé cette
fonction onze ans durant. Entrée
au comité il y a deux ans et à la
vice-présidence depuis un an
«pour en saisir le fonctionne-
ment», Béatrice Lovis devra parta-
ger son temps entre cette prési-
dence et ses activités de coordina-
trice de projets à l’Université de
Lausanne. «C’est un investisse-
ment très important, reconnaît-
elle, et je prévois de déléguer de
nombreuses tâches au comité.»

Ce dernier a été renforcé avec
la nomination de cinq nouveaux
membres et compte désormais
27 personnes. «C’est indispensa-
ble pour pallier les insuffisances
du Canton», explique la nouvelle
présidente. Ainsi, la section vau-
doise de Patrimoine Suisse est 
contrainte de garder elle-même

La passion du patrimoine 
selon Béatrice Lovis

Béatrice Lovis, nouvelle présidente de la section vaudoise de 
Patrimoine Suisse, devant le château de Dorigny. FLORIAN CELLA
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du 7 au 24 novembre 2017 (18 jours)

La Tribune de Genève et 24 Heures en partenariat avec Tirawa, spécialiste du voyage marche et
découverte vous invitent à explorer les immensités de la Nouvelle Zélande, petit paradis de la 
nature. Nous vous proposons un voyage spéci�quement préparé pour nos lecteurs commençant 
par l’île du Nord et se terminant par l’île du Sud. Des paysages volcaniques et forêts luxuriantes de 
l’Ile du Nord aux montagnes, glaciers et lacs de l’Ile du Sud, nous vous proposons de découvrir 
l’extrême variété tant humaine que géographique de ces antipodes. Combinant plusieurs 
randonnées, cet itinéraire est une invitation à parcourir les plus beaux sites naturels de l’archipel, au 
coeur de l’été austral.

Balades sur les îles du bout du monde

Jours 1-2 : Envol de Genève pour Auckland, via Dubai.

Jours 3-4 : Le littoral sauvage des environs d’Auckland.

Jours 5-6 : Les sites géothermiques colorés de Rotorua.

Jours 6-7: Napier, charmante ville art-déco.

Jours 8-9 : Les volcans du parc national de Tongariro.

Jour 10 : Les vignobles de Martinborough.

Jour 11 : Wellington, la capitale.

Jour 12 : Survol en avion à Kaikoura pour observer les baleines.

Jours 13-14 : Le lac Tekapo et le mythique Mont Cook.

Jours 15-16 : Balade dans la baie d’Akaroa.

Jour 17 : Christchurch, capitale de l’île du Sud.

Jour 18 : Retour sur Genève via Dubai.

PUBLICITÉ

Morges
La Fondation Bolle a remis 
le Prix du patrimoine naval 
sur le Léman 2017 à trois 
bateaux emblématiques 
de La Côte

Récompenser la restauration exem-
plaire de navires, tel est le but avoué
du Prix du patrimoine naval sur le 
Léman, décerné tous les deux ans 
par la Fondation Bolle de Morges.

Les Belles de Beaulieu, Capitaine
Laura et le Juste Lagier sont les trois
embarcations primées lors de cette 
5e édition. Leurs propriétaires rem-
portent chacun la somme de 
6000 francs. «Les deux premiers 
bateaux, qui sont des canots de pê-
che, ont été récompensés pour leur
restauration déjà effectuée, expli-
que Yves Rattaz, président de la 
Fondation Bolle. Et, pour la pre-
mière fois dans l’histoire de ce Prix,
c’est un projet qui a été plébiscité 
dans le cas du Juste Lagier, le canot 
de sauvetage morgien dont les tra-
vaux débuteront à l’automne 2017.»

La particularité qui lie les trois
lauréats réside dans leur utilisation.
«Nous avons tenu à mettre en avant
des outils de travail, détaille Laurent
Chenu, président du jury. Ceci dans
le but de reconnaître la qualité et 
la valeur de l’utilisation de ces ba-
teaux au sein du patrimoine naval.»

Ainsi Les Belles de Beaulieu et Ca-
pitaine Laura, dont la construction 
remonte respectivement à 1926 et à
1927, sont quotidiennement à flot. 
«Ces canots restent très performants
aujourd’hui, note Alexandre Fayet,

propriétaire de Capitaine Laura et 
pêcheur professionnel installé à 
Gland. Ils sont plus légers que cer-
tains bateaux modernes et ont donc
moins besoin d’être motorisés. De 
plus, ils sont très stables, agréables à
naviguer et parfaits pour la pêche.»

Des avantages qui appellent éga-
lement certaines contreparties. 
«Des embarcations pareilles deman-
dent évidemment plus d’entretien, 
poursuit Alexandre Fayet. Il faut 
leur redonner un coup de peinture 
tous les deux ou trois ans.» L’année
dernière, la restauration de ce ba-
teau a eu lieu au Chantier Naval An-
thonnet, à Aubonne. «Ces travaux 
ont permis à deux apprentis du 
chantier de se familiariser avec plu-
sieurs techniques de construction, 
indique Pierre Meyer, membre du 
jury. C’est là aussi un but du Prix du
patrimoine naval sur le Léman: 
maintenir le savoir-faire de la cons-
truction en bois dans le milieu na-
val.» Sarah Rempe

Un prix «pour maintenir 
le savoir­faire» sur le lac

Le canot de sauvetage 
morgien «Juste Lagier».  DR


